L’H O M M E   N O U V E A U
Éphésiens 4, 17-32

 Seigneur, dès notre baptême, tu fais de nous des créatures nouvelles. Paul cherche à guider nos vies par cette conviction profonde pour arracher nos pensées au vide intérieur et libérer nos cœurs aveuglés au pouvoir des ténèbres.
Sans toi, nous devenons insensibles au mystère de notre existence. Nous perdons notre réelle identité. Nous nous éloignons des enjeux de notre humanité et du souci des plus démunis.

Tu es le Maître et nous apprends les choses de ta vérité. Tu es le Messager du Père et de sa Parole. Tu es la lumière intérieure qui nous éclaire.

Tu nous appelles à se dépouiller de l’ancien monde et à s’arracher des mœurs d’un autre âge, celui du « vieil homme ». Réjouis nos cœurs de ton Esprit d’amour et de paix.

17-19 Pour répondre à la prière du Christ (Jn 17) et ne pas vous écarter du chemin de Salut, il vous faut vivre par Lui, avec Lui et en Lui. 
Si non, votre intelligence se viderait de son Esprit pour s’endurcir et s’aveugler. Vos pensées corrompues vous feraient disparaître dans la profondeur des ténèbres.

Renoncez d’une manière radicale aux habitudes de votre conduite passée. Rompez avec une existence bâtie sur l’ignorance de l’Évangile. (Rm 1,18-32) 
Brisez en vous ces idoles si vénérées de notre monde, là où les pensées mauvaises plongent leurs racines et nourrissent leur appétit insatiable. Ne soyez pas comme ceux qui ne connaissent pas Jésus-Christ et refusent même de l’accueillir. 
Clos sur vous-mêmes, insensibles à autre chose que vos coutumes, pauvres en fidélité, votre existence d’hier vous a menés, en toute inconscience, dans l’impasse du non-sens et de l’absurde.
Vous aviez sombré dans l’ennui ou les excès de toutes sortes, perdant ainsi votre dignité humaine. Fermés à la Parole de vérité, vous étiez devenus étrangers à la vie de Dieu, et viviez loin du souci des autres (Sg 13,1).

Avec un cœur ignorant et obscurci, vous avez été pourtant appelés par amour à la connaissance du grand Mystère de la foi (Col 1,21-23).

Si aujourd’hui vous restez fermés à la Lumière véritable, comment pourriez-vous découvrir votre identité réelle et entendre l’appel du Seigneur ressuscité, tête de l’Église et porte de l’avenir ? 
  20-21   Quelle connaissance avez-vous du message du Christ concernant le bien et le mal ? Je vois chez vous un immense décalage entre sa demande au changement vital de comportement et l’étalage de mœurs douteuses dans votre quotidien.   
Celui qui dit : « J’ai entendu l’Évangile, mais je ne change rien dans ma manière de vivre. », s’illusionne et tombe dans le mensonge. Écoutez l’Évangile et suivez son enseignement.
Soyez cohérents dans l’expression de votre foi. Écartez-vous de tout ce qui n’est pas compatible avec elle, ignorant les enseignements du Seigneur depuis votre conversion, sans mesurer la profondeur de sa réelle Identité et de la votre avec Lui.
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Vous avez accueilli et compris la Bonne Nouvelle de Jésus de Nazareth. Elle est le fondement de votre existence. Elle vous protège de tout mensonge, vous donne à lire le dessein de Dieu pour former l’Homme nouveau. Qu’avez-vous réellement appris ?

   22-24  Quittez le comportement corrompu du vieil homme, abusés et soumis au vouloir des mœurs idolâtriques des habitudes et des errances. Renoncez à votre existence du passé et à vos égoïsmes d’autrefois.
Revêtez l’homme nouveau recréé et transformé par Dieu dans le Christ. Saisis de l’intérieur, vous serez habités par une intelligence spirituelle d’une nouveauté absolue, reçue gratuitement,  en vue de la communion avec Lui dans l’Esprit.
Pour devenir ses enfants bien aimés, ordonnez votre vie à la lumière de l’Évangile. Découvrez la gratuité de cet Amour inouï dans lequel vous avez été créés. Comprenez la grandeur du mystère de votre identité de baptisés.
Conformes à la volonté de Dieu et à votre vocation, vivez en toute liberté dans la justice et la sainteté venant de la vérité en Jésus. Comprenez-vous qui vous êtes pour Lui, quelle promesse il vous donne et à quelle responsabilité il vous appelle ?
   25-27  Voici quelques principes élémentaires pour vous transformer intérieurement sous le regard du Christ, et pour vivre unis à sa personne et entre vous.
Vous êtes membres d’un même corps (Rm 12,5). Renoncez au mensonge. Ayez entre vous de l’estime et de l’affection, avec le souci de vous entre-aider et de toujours vous dire la vérité avec amour.
Édifiez vos communautés d’Église dont vous êtes membres sur des paroles loyales. Si vous êtes en colère (Gn 4,5-6 ; Mt 5,22), qu’elle ne vous entraine pas à tomber dans des violences brutales et des ressentiments démesurés.
Ne laissez pas les calomniateurs faire la loi entre vous. Au contraire, réconciliez-vous sans tarder, avant le coucher du soleil, pour renforcer votre unité. 

   28-29  Celui qui a pris l’habitude de voler, qu’il cesse de le faire sans tarder. En dérobant le fruit du travail d’autrui, il nuit à la vie communautaire et à l’unité entre frères. 
Apprenez à vivre de votre travail, sans honte et en toute liberté (1 Th 2,9 ; 2 Th 3,7-11). Vous en partager le produit pour aider ceux qui sont dans le besoin.

Qu’aucune parole blessante, de malveillance, de méchanceté ou de fureur, portant préjudice à votre prochain, ne sorte de vos lèvres (Jc 3,1-13).

L’annonce véritable de l’Évangile doit-être au service de la communion et de l’unité. Ceux qui vous entendront récolteront beaucoup de bénédictions.
  30-32   L’Esprit Saint rend possible votre renouvellement intérieur, jusqu’au plus intime de vos cœurs. Laissez-vous conduire par son souffle. Il vous a marqué de son sceau pour une écoute intelligente de la Parole. 

Il veut tisser entre vous des liens que rien, ni personne, ne peut briser, dans l’attente du Jour de la délivrance finale. Ne l’attristez pas en refusant son aide. 
Amertume, irritation, colère, éclats de voix ou insultes (Ps 10,7 ; Col 3,8-11), toute cette violence verbale doit-être éliminée de votre vie, ainsi que toute espèce de méchanceté (T.O.L.). Ne rentrez pas en conflit avec l’Esprit d’amour et de paix. 

Donnez ce que vous avez reçu. Ayez entre vous des relations de bonté et de bienveillance, celles du Père des miséricordes (Lc 6,36). Il vous pardonne (Lc 11,4), vous bénit et vous aime au-delà de toute mesure dans le Christ (Col 3,12-17). 

                                                                                                            Abbaye de Limon. Le 27/11/18
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